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CherMonsicurle president,cherscolleagues.C’est ayeeunesatisfaction
estrémequeje profite decetteoccasionpoar prendrela paroleici.

La collection d’armeset d’armuresanciennes,qui se troaveau Musée
del’Ermitage, enSaintPetersbourgestassezbienconnuepour íesspecialists
et poarnombreuxconnaisseurset amateurs.La diversitéesceptionnelledes
materiauxauspoint de vue desmodelset deformes,d’esecutionartistique,
de l’histoire et de l’origine composela valeurprincipal de cettecollection.
C’est pourquoi, c’était etrange,si les ouvragesdesarmuriers celebres
espagnolsn’etaientpas presentéeici. La revue generalede cesouvrages
sembierationnel,si d’avoir en vue l’idec premieredu Congresactuel.

Les objets des armementsancíennesespagnolssc trouvaient en
coliection alorsmémequ’elle n’était pasencoresi grande.Premierement
elle appartenaitauGrandDuc,qui plustardadevenul’Empcreurde Rassia,
Nicolas1(1825-1855).En cetempsla, les armesétaientsituéesdansen petit
muséespecial,en residenced’eté Imperial, presde Saint Petersbourg,et
íes ouvragesdes maitresespagnolss’installaientdansunesalle du musee,
qui portait le nom de l’Arsenal de TsarskoeSelo (Le Village de Tsar). Le
cataloguede l’Arsenal, publiée en 1835-1840contenait les descriptions
courtsdequelquesdizainesd’armeset d’armuresdiverses,qualifiéeseomme
espagnois.

Depuis1885 presquetouslesmateriauxdecetArsenalétaienttransferés
au Saint Petersbourget ont devenula partie de l’autre muséeImperial-

(5) ConservateurenChel de lArsenal. Muséede lErmitage.
1 Ch. Seyger,Cataloguedesarmesrares,aneienncset Orientales,conservéesdans

Arsenalde Sa MajesteenTsarskoeSelo. St.Pctersbourg,1835-1840(En Russe).
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I’Ermitage.Une sallespecial,nommécLa ChambreEspagnoleétait affectée
pour les armesd’Espagne.Plusdesoixanteexemplesont étédcmonstrées
la has.

Dans la suite, nombreusvisiteurs du muséeavaientet ont, jusqua
present,la possibilite heureusedc eonnaissanceayeei’art admirabledes
ancíensamníuriersespagnols.Actuellement, l’esposition permanente
d’armeseuropcens,le soisdisant«La Salle desChevalicrs»a unedivision
specialcmentconsacréea cetteart.

Les armesespagnolsen Ern4itageu y a longtempsdéjaprovoquaient
i’interét des historiensd’armes.Les premiersconservateursdc l’Arsenal
dc ‘l’sarskoeSelo,CharlesSeygemet Florian Gillesetaienten mémetemps
les premicrs,qui ont décril el classifié lesobjets’.Plus tardles étudesdes
materiauxespagnoisétaientcontinuéeset developpéesconsidcrabicment
par EdouardLenz. qui était le Conservateurdescollecationsdesarmesau
Musce de l’Ermitage parmi 1899 et 1919~.Et enfin, pendantle dernier
demi-siecieMichail Kossinski, Leonid ‘I’arassuk ct leur coileaguesont
donneela contribution possibleaux recherchesposterieursdes armes
espagn ois4.

L’Ermitage possédeseulementde quelquesexemplesdes armes
defensivesespagnois.Le cabassetet le rondache,deusfaits d’acier poli et
ornésayeeappliquéesdecuivre doréesontici les plusincontestables5.Leur
appartcnanceao group des objetsproduits en Calatajudde la fin du XV
síeclenéveille pasaucun donte. D’autant plus que le casqueporte le
poin~onbien connu,en formedepattedela corneille,Selonle ressemblence
apparentde la décorationdeusobjetspeuventd’étre consideréscomme

- Ch. Seygcr,op. cit, 1< (¿ille e! A. Rockstuhi, Musdede ‘lsarskoeSelo,ou Collecíion
darniesdeS. M. lEnipercur de Russic.St. PetersbourgetCarisruhe,1835-1853.F. Guie,
Le Musécdc TsarskoeSelo. St. Petersbourg,1860. ( En Rosse).C’est assezinteressant,
que les interieurs de lArsenal Imperial étaient decordepar les tai,leaux despeiníres
celebresespagnois,mellesque Pantojade la Croz,DiegoVelasquez,etc. F. Guíe,le niusee,
pp. 37. 41.

E. Leoz, LErmitage Imperial. Seetion Mediaevalet de la Renaissunee.Pariie 1. La
colleeriondarmes-St. Petcrsboorg.

1908. (tÍo Russe).PP. 156-163.
M. Rossinskiy.SaladeIspano-Maorcsqoedo XV siécle.Bolietin deMuséedelllrniitage.

vol. XVIII. Leningrad,>96>)..pp. 19-21. Le Ménie auteor,l’Epée,signéeparPedrolesanía.
Bolletin do Moseede lErniitagc, vol. XX. teningrad, 196l.p.p. 22-23.Mr. M. Kossinskiv a
preparde aossila di ssertation, consaerdespeeialemen1 ause! udccíespoinyonsdesarmoríers
de Teldde- (Pas pob] ide)- 1.. Tarassuk , The col] ection ci arínsand ariiio urs i n i líe Satate
llermitageMuseom.Leningrad. Ihe iournal of the Amis andArníour Society,yol, III, N
Marcí, 1959. pp. 12, >7. Le méíiie aureur,Antie Fire Amis. Leningrad,1971. (En Russeer
Anglais).

mv. Z. 0.3049.EntréedelArsenal deTsarskocSeLo,1885. (tJiteriererncnt-Entréedcl
A.’l.S. L 885. Premierínenton ayaitestiníde,quecesohjetsavaieni origine hongroisdo XVI
siecieE. ClOecl A. Roekstuhi.op. cit, Livraison 7. pi. XXXVII).
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des partiesd’un garnituredc defense.fin peut aussi comparerle casque
avesdeuxcellesde RealArmeria en Madrid».

Un petit bouclier de bronze, pour l’escrime deja longtempsa eté
contribuée commele travail espagnoldu XVI sieele7.Mais pour tel
affirmationc’estnecessaírede trouverencorequelquesobjetsanalogiques
au moíns.

II y a pourtant,en Ermitagequelquespiéces,dont l’origine. on peut,
comme u parait, rapportera l’Espagnc.

Avant tout, u s’agit de l’haume dejoate, appartenantau group le soi
disant«tetede crapaud»de la fin du XV siecle-dueommencementdu XVI
siecle».Selonla marquedu cháteau,l’haumeétaitattribuée,parla tradition.
a l’atelier de la famille de Missaglia<. Mais, en mémetemps,l’haume de
l’Ermitage on peut comparerayeecellede Real Armeria parsonforme et
parsonconstruction’.Et l’armuredu Roi Filippe de Castillepasse,d’aprés
quen le sait. pour l~oeuvreespagnole.

Et encoreune piece,pour cettefois le salade,entiermentrevetaavec
l’argent doréet gravée2.La surfacede cecasqueestornéed’enroullements
et de dessinsd’un gout remarquableen style Orientale. fin existe
actuellementdeusopinionsa proposde I’originc decet rareexemples,mais
quelquesefforts sontnécessaircspour préciserla qaestion,od la saladea
étéexecutéeen Italie ou en Espagne.

Enfin, paire de ganteletsd’une armured’enfant>. Chaquepiece est
richementornée de sujctsmilitaires, en relief a fond bleui, a rinceaux,a
feuillagedoréeet damasquinée.F. Gille, en décrivantlesganteletspour son
catalogue,a soulignéque «les petits partie d’unc armure d’adolescent,
probablementdon Infant d’Espagne»

En effet, suivant de 1’ornamentation,les ganteletspeuvent d’étre
comparéy(mais seulementen partie) ayee les oeuvres des armuríers

CondedeValencia,Catalogode la RealArmeria deMadrid, Madrid, 1898,p. 45,024,
025. i. Cortes,Royal Armoory of Madrid. Madrid, 1967.p. 42. iii. 12. CoínpareraussiiP.
Reverseao,MoseedelArn,ée, Paris. Lesarmescí la vie. Paris. 1982, p. 29. iii. 36. I3rigandine
etChapele.Espagne(2). vers 1480.mv. Po. 709.

mv. ¡i. 0.3403. Entréencstpasencoreeiabli,
mv. Z. 0.3361.Entréedel. A.T.5.. 1885.

-, E. Len,, op. cii. pp. 164, 165,123t).
(?C,nde,po. cil. pp. 12, 15, A 16
J. Cortes,op. cit. p. 32.
mv, Z. 0.3000. Entrée1919 dc lanciennecollectionde ischertkofh

13 ~, Michailova.MuseedelErinitage, Lesariiieseuropéensdo XV-XVII siecles,Cuide
de Lexposition. Moeou, 1955,p. 32 (En Rosse).L. Tarassuk,The collection., p. 11, pl. VI B.
M. Kossinskiy.Salade...

mv. 70. 3t)65,3t)66. Entréedel. A.T.S., 1885. Soivaníla docurnentationdesarchives,
lesobjeis soní eniréesá ‘Arsenal parnii 184(1ct 1874.

E. Guíe, Le Cataloguedescriptif. raisonnéeel systematiquede ‘Arsenal de i’sarskoe
Selo. 1842-1849,1861 (Le ínanuscrit).Vol. IV. p. 143, J 429,
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italiennesde la fin du XVI de la premieremoitié du XVII siécle, et par
esemple.ayeeíesarmures,executéespar«Maestrodal casteilo»kMais une
autre pairedes gantclets,celle da Museede Victorie et Albert, présente
l’analogieplus prochepour lesobjetsdeYErmitage7.Et en cecascesobjets
on pcutprobablementrapporterausarmuresdesinfants,faits pour les fils
du Roi Philippe III.

Lesarmesblanchesformentun groupeleplus nombreusdansla coilection
espagnoledc l’Ermitagc. II comptequelquesdizainesd’objetsdiverses.Un
epee,avecla poigneeen fer dore et ciseleest l’objet de l’attention ici>. La
constructionde la gardea quelquesanalogiesparmi desepéesitaliennesdu
milieu du XVI siecle’>. Bien que la constructionpareille etait connu aus
armuriersespagnoisdejaen fin du XV siecle2.La lame.selonsaconfiguration
peútétrédatéeparale mémeperiod.et portesurdeuscotéesles inscriptions
cii caracteresgothiques,placeesen deuxrondelles.D apresE. Lenz.,«le
contenudecesinscriptionsn étatit pasparvenud’etrc reconnu»2. Plustard,
on cssayemaitdelirecescaracteres,eommelesmots«RamonMeressíí»,mais,
cependant,sansinterpretationde deuxiememot~. En attendant,quelquun
de succcsseursde E. Lenz a iu ces inscriptions comme une formule
traditionnelle,e est it dire «Remonme fecit» et en cette formeprecisernent
les inscriptionssonfixée par l’Inventairc actuelde la collection.

fin peut mentionneraussi une autreepée,ayeela lame,signéepar
«Joanesde Ascoitia»,en combinaisonayee«In te Domine speravi»2.

Les épées,les rapiéres,les dagtieset les mainsgauchessont la plupart
de groupe.Piusieursdescesobjetssont ornésayeediversité et eleganee,
etant signéespar les armuriersremarquablesde la periode.C’est assez
indiquer ici, par exemple,les nomsdc Johan de la Orta. FranciscoRuiz,
Pedro(ou Pietro) Velmonte,PedroetSebastiánHernández,Tomasde Ajala
et les autres.Parmi lesouvrages,faits en Toléde,il estnecessairedistinguer
unebelle rapiére,la poignéeen fer enticrcmentciselée,et la lame.portant
la signature«Hortunoda Aguire» et la date«1.610»».

Un-épée<faite-proba~Ieme-nt,-pa--rl’a-utre«Espaderodel Rey», Juan
Martínez,a la poienée.ornéayeetelle grandefinessed’exécution,quel’art

1.. Ci, Boccia ctE. T. Cocího. Larte dellarnatura in Italia, Milano. 1967. ilí. 424.
J. F. Hayward, Victoria and Alberí Moseom.EuropeanArnioor. London. 1951,pp.

23. 53. n 27.
mv. Z. 0.1511. Entréedei, ATA., 1885.
L. 0. Boccia, E. T. Cocího.Armi hiancheltaliani, Milano, 1975,N 327.
CondedeValencia. op. cd, p. 213,031 La specialitéconstructifdele type degarde

(doublesnientonnetts.poscésperpendiqulierementau lame)estdeseritendetaille par A.V.R,
Norman,The Rapierand Smaltsword 146!> 1820,London. 1980,pp. St), 82.

E. Len,.,op. ci!. p. 156.
2 L. Tarassuk,The collection.,p. 27.
2’ mv, Z. 0. 1710. Entréede lAIS., 1885.

lnv, Z. 0. ít)17. Entréede lA.T.S., 1885.
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del’armurier se réunit ici ayeetelle joaillear>.La lamed’autre ep~eporte
l’inscription «Pietrode Toro en Toledo» tandisque la poignéeen fer est
grossiérementtravaillée-cesont les figurinesminusculeset les chainettes2».
La dague.decoréeen mémemaniéreforme unegarniture ayeel’epée.

La quantitéconsiderabledesarmesblanchesestsignéeseulcmentayee
les mots «En Toledo».Autant que les ouvragesde maitresremarquables
de Tolédeont etésouventcommeles objetspour l’imitation, eettegroupe
attendsencored’etre etudiéeen detaille.

L’Ermitage possedeaussiun petit dague,dont la poignéeet monture
de fourreauen fer sondamasquinéesayeel’or et l’argent2>. II semble,que
les elementsde l’ornamentet les petitesfigurines d’Animaux sonten peu
prochesa telles desouvragesdes armuriersda cirele de Diego de ~ajas><.
Du reste,cettedague,avezun canondefusil, et ayeeunamessed’armesen
fer, tousdeuxen Ermitage,ornésen mémestyleartistiqueet étantinédite
jusqu’ici, attendentencorel’etude separée.

La revue de groupedes armesblancheson peut finir pardeuxoeuvres
desmaitresdeTolédede XIX siecle. lIs agit premiermentd’unbeaucouteaa
ayeelamepoli et ornéayeedamasquinagesurun fond bleui>t L’autre, e est
le couteaude chasse,appartenanta une categoriedes armes,ayant une
repandueen Europe.La mancheen ivoire, la lameetroite, poli, bleuie e
repercéea jour, a l’inseription espagnolsuivante:«El Duque de Osunay
del Infantadoa 5. M. EmperadorAlejandroII» «F~de Toledo 1857».C’est
uneesempleassezrare,ensortedespresentsd’honneur-5.Encoreunelame,
maisen cecas,montéeayeele sabred officier maritimeRussedamilieu du
XIX siecle, peút étre attachéea la mémesorte>’. Cette lame est aussi
repercéea joar et porteen sesdcuxfacesles representationsgraveesdes
blason d’etat d Espagneet de la Russie,accompagnéesayeel’inseription
«Fabricade Toledo, 1860».

A l’heure actuelle Jesarmesa fru espagnoleseomptenten Ermitage
presqucquaranteobjets. Deux belles pairesdes pistolets de Ripolle du
XVII siecledoiventd’étrementionnéesici premierement2.Desacccssories
desarmesa feu du memeperiodeon peñtindiquer deusbaionettes-3.Mais

mv, Z. 0. 1085. Entréedel’A.T.S., 1885.
mv. Z. 0. 1623. EntréedelAT.5., t885.

~ lnv, Z, 0. 1651.EntréedelATS., 1885.

» Cl. Blair. A. Royal SwordsmithandDamascenerDiegodecajas.Metropolitan Museom
Journal.V. 3 197<>.

L’entree nestpasprecisée.Suivant la documentationdesarchives, le eooteaurse
trouvait dansla Bibliothequedo Palaisd’Hiver Imperialea Saint Petersboorg.

mv. Z, 0. 1511. Entréede l’AT&, 1885.
lnv. Z. 0. 1129.Selonladocunientationdesarchives,le aabreseconservaitenGarde-

robede lEmpereurAlexandreIII au Palaisd1-tiver ImperialesáSaint-Peersbourg.
mv. Z. 0. 5650.5949. entréede lAIS., 1885.
lay. Z. 0.299.Entreeaes.Ipasencareetablí.



192 Yaí,ri A. Miller

en general,les ouvragesdes arquebusiersde Madrid du XVIII siecle
prcdominentdanscettegroupe.Cesontquelquespistolets,et aussiles fusils
de chasse,dont les canonset les píatins sontmarquéesayeeles poin~onet
les inscriptionsde I)iego Esquibel.Basilio Escalante,JoseCanoet lesautres.
II y a aussiun mousquetde la secondemoitie du XVIII sicele,fait. suivant
dedeusinscriptionssur la platine,en Luzena,l’Andalusie, parlarquebusier
Ullea. EL enmémetemps,on remarqueaucanonun autreinseriptionasscz
curicus,espagnol.«Del temerarioMiguel de Espejoa don PedroLopezde
Lemena,Directordela comisionlo presenta[)on JuanOrtiz y susoficiales»>’.

Commeon le salt.ks canonspour lesarmesa feu portatives.eseeutécs
en Espagne,étaicntappreeiéestreshaut,et ontété utiliseesvolontierement
par les arquebusieresdes autrespays europeens.C’est apparent,par
exemple,selonuneseriede fusilsde chasseau muséede l’Errnitage. Parmi
cesouvrageson peut voir aussíunefusil Russe,fait en Touia (ce ville était
unecentrede production desamníesde Russie)en 1740. II faut ajoutemici
les fusilset les pistoletsproduitsparlesarqoebusiersdeSaint-Petersbourg,
Ivan Pcríniak et (iavrila Permiakowen XVIII siecie:Les canonsdesces
armessont marquéesayeeíes poinyonsdc Diego Ventura.Barzina ct les
autresmaitresespagnols.

Les armesa feu du XIX siéclenc sontpas nombreusen colleetion du
musée.Peútetredeusobjetsici 1 estnecessairede nommer.Cestle tromblon
ayeeplatine asiles. Le canonestgravéet damasquinéayeei’argcnt e! porte
l’inscription «Real fabrica de Bergaañomil ochocientoscuarenta»,«via
Carloseinque».Et enfin, un petit revolverde pocheasis eharge.du milieu
du XIX siecle. fin remarqueau canonune inseriptiondonnant le nom de
l’armurier ct de la place qu’ii habitait.~<OrbcaHersEibai».

La revuedela collection desarmesespagnolesau musécde l’Emmitage
nc pretendspas d’etre detaillés.C’est seulernentl’information general
necessairc.Mais en mémetempsectterevue es!lexposépreliminairepoum
premiercataloguede la colleetionet pour la structurede noveauesposition
de l’Arsenai du musee.«L’art desarmuriersanciennesespagnols».c’cst le
nomdel’esposition,ou lesmateriauxde la collection serontmontréespar
la premiérefois presquetotalement.fin peut d’esperer,que l’esposition
seramencontréeayeelínterét.

Mesdames,Messieurs,jcfmi ayeecedernierpoint, enVous remereiant
de i’attention portéea monpctit discours.Merel beaucoup.

lnv. Z. 0.5lt)6. Entréedc lA.’I’,S.. 1885.
lnv. 7. 0.5052.
mv. 7.0.5338,5264.5t)59.,5266.
mv. 7.0. 12)>. Fníréede lAUS., i885.
mv. Z. 0.6819. Entréenest pasencoreetahli,Selon la docornentationdesarchives,

celLepiecese troovaitdansla ISihlioth¿quedo PalaisdHiver Imperial á Saint-Peiershoorg.


	f: 


